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Si Gilbert Bécaud chantait 
l’importance de la rose, 
Morges fredonne depuis 
bientôt cinquante ans celle 

de la tulipe. Cette année encore, des 
milliers de passants, amoureux des 
fleurs ou non, peuvent découvrir 
les plus de 120 000 bulbes des 350 
variétés de tulipes qui ont pris 
samedi dernier leurs quartiers 
au Parc de l’Indépendance pour 
cinq semaines. Au milieu de 
cette multitude de senteurs et 
de couleurs, il est un massif un 
peu particulier qui a une noble 
vocation, celle de lever des 
fonds pour lutter contre un mal: 
la poliomyélite. Une maladie 
infectieuse provoquée par un virus 
qui envahit le système nerveux et 
peut entraîner une paralysie totale. 

À l’origine de ce projet, Edy 
Bucher, membre du comité de 
la Communauté suisse d’intérêts 
du syndrome post-polio (CISP) 
et lui-même touché par cette 
maladie en 1952, lorsqu’il 
avait 7 ans. «Il y a deux ans, j’ai 
découvert qu’il existait une tulipe 
qui s’appelait Polio aux Pays-Bas, 
raconte l’habitant de Préverenges. 

Évidemment, ça m’a tout de suite 
parlé et je voulais absolument 
commander des bulbes pour voir 
fleurir ces tulipes en Suisse.»

I Noble cause
Et ce n’est pas un hasard si cette 
variété de fleurs porte ce nom-là. 
«C’est le Rotary Club batave qui a 
demandé à créer cette fleur dans le 
cadre de l’action «End Polio Now», 
poursuit Edy Bucher. Combattre 
la maladie avec des tulipes, c’est 
une jolie histoire.»

Un conte de fées même puisque 

l’année dernière, les 350 bulbes 
qui ont été plantés au Parc de 
l’Indépendance ont émerveillé 
bon nombre de visiteurs. «Quand 
j’ai parlé du projet à l’organisation 
de la Fête de la Tulipe il y a un an, 
tout le monde a été enchanté. 
Les jardiniers ont cherché le 
meilleur emplacement pour que 
notre massif soit au vu du plus de 
visiteurs possible.» 

Autant dire que l’endroit 
désigné était idéal puisque les 
tulipes Polio ont pris place juste à 
côté de la cantine, ce qui assure un 

certain passage pour sensibiliser 
les promeneurs du Parc de 
l’Indépendance à ce mal qu’est la 
poliomyélite. 

Cette maladie est pourtant 
devenue un souvenir lointain 

dans la plupart des 
régions du monde. 
Mais elle subsiste 
dans certains 
endroits, affectant 
essentiellement les 
enfants de moins 
de cinq ans. Dans 
un cas sur 200, 
l’infection aboutit 
à une paralysie 
irréversible, en 

général des jambes. 5 à 10% 
des malades paralysés meurent 
lorsque leurs muscles respiratoires 
sont immobilisés. Depuis 2002, 
l’Europe entière est libérée de 
la polio et les efforts consentis 
par l’OMS tendent vers une 
éradication totale dans le monde 
en 2020. En Suisse, aucun nouveau 
cas n’est apparu depuis 1989, mais 
on compte encore environ 5000 
personnes atteintes de polio, ainsi 
que 90 000 souffrant du syndrome 
post-polio (conséquences tardives 
survenant plusieurs années après 
avoir été atteint de la poliomyélite 
paralytique aiguë).

I Transformation
Avec l’action End Polio Now, les 
tulipes et les dons fleuriront dans 
plusieurs lieux de Suisse dans le 
but d’éradiquer définitivement la 
maladie. «La particularité de ces 
fleurs réside dans leurs couleurs, 
détaille Edy Bucher. D’abord 
rouge avec un bord jaune, qui se 
transformera progressivement 
pour devenir blanc avant que 
la totalité de la fleur prenne 
une teinte rose.» Une évolution 
colorée, comme un message envers 
tous les malades qui pourront, 
comme le chantait Laurent 
Voulzy, envisager de «changer 
le monde, changer les cœurs 
avec des bouquets de fleurs». I 

▶ Jusqu’au 6 mai au Parc de 
l’Indépendance à Morges

Des tulipes pour éradiquer la polio

Edy Bucher, derrière «son» massif de tulipes polio, espère 
sensibiliser le public à la poliomyélite. Rempe

Une semaine après 
le lancement de 
la 48e Fête de la 
Tulipe, zoom sur 
un petit massif qui, 
bien que discret, 
a pour mission 
d’éradiquer une 
maladie de la 
face du globe: la 
poliomyélite.

Par Sarah Rempe

 n Partout en Suisse
Si la ville de Morges a émis le souhait de revoir les tulipes 
Polio au Parc de l’Indépendance cette année, elle n’est pas 
la seule. En effet, les localités de Bâle, Bienne, Neuchâtel, 
Grandson, Yverdon, Nyon, Saint-Sulpice, Ecublens, Prilly, 
Pully, Lutry, Echandens, Martigny, Leysin, Montana et Zermatt 
possèdent elles aussi un ou plusieurs massifs de cette belle 
fleur. Un mouvement qui ravit Edy Bucher: «De quatre 
villes et villages en 2017, nous sommes passés à quatre fois 
plus cette année, soit 16 localités qui soutiennent notre 
projet. C’est un engouement qui fait chaud au cœur.» Et cet 
engagement semble porter ses fruits, puisqu’en 2017, les 
26 000 tulipes vendues via l’action End Polio Now ont dégagé 
un bénéfice qui a permis de vacciner plus de 114 000 enfants 
dans le monde. «C’est vraiment magnifique que les gens 
s’investissent, relève Edy Bucher. Nous espérons que 2018 
sera une année aussi bonne.» 

  MORGES

 Edy BUCHER
 ENGAGEMENT

Au bout du Parc de l’Indépendance 
a récemment fleuri une tente 
blanche: le coin restauration de la 
Fête de la Tulipe, situé entre le Club 
nautique et le lac, a ouvert au public 
samedi. Tenue par l’Association 
Fleur du Léman, responsable 
de l’organisation des festivités, 
l’installation abrite le stand de la 
tombola de soutien ainsi que la 
buvette de la Fête.

I Double utilité
Durant les six semaines de 
l’évènement, les passants pourront 
se restaurer à la buvette. Assiettes 
froides et plats chauds seront à 
disposition de ceux qui viennent 
admirer les massifs colorés. La 
cuisine, ouverte aux heures de midi, 
prévoit aussi de varier les menus en 

fonction des week-ends à thème où, 
par expérience, on s’attend à voir 
défiler beaucoup de monde. Mais la 
particularité de l’endroit est dans le 
service: il est assuré par la fondation 
Le Relais, qui s’occupe de réinsérer 
des travailleurs en difficulté. «Nous 
possédons différentes structures, 
explique le responsable de l’équipe 
Antonio Stefanelli, telles que 
des foyers ou des ateliers dans le 
bâtiment ou la restauration. Mais 

cette buvette nous permet d’avoir 
un terrain d’action externe pour 
mettre nos salariés en réinsertion 
au plus près du marché.» 

Le personnel derrière le 
comptoir n’est pas le même 
tous les jours et l’effectif se 
relaie au cours des festivités, 
permettant à plusieurs employés 
de (re)construire une expérience 
professionnelle. L’équipe devra 
donc gérer, au fur et à mesure 

de la manifestation, différents 
évènements qui auront lieu sous 
la tente. L’afterwork ou le brunch 
du 6 mai, par exemple, figurent au 
programme de leur travail. 

Au-delà du simple service, 
l’effectif en place pourra faire 
son premier test entre samedi et 
dimanche, à l’occasion du week-
end des potiers qui, depuis quelques 
années, a l’habitude de remporter 
un franc succès.   M.V.

Le comptoir de la buvette: une expérience

Depuis maintenant une 
vingtaine d’années, la 
fondation de réinser-
tion tient la cantine du 
Parc de l’Indépendance 
à l’occasion de la Fête 
de la Tulipe.

Antonio Stefanelli (deuxième depuis la droite) et son équipe. Vanolli

Original, c’est le mot pour qualifier 
le projet artistique du Lausannois 
Nicolas Bamert. Le Parc de 
l’Indépendance accueille, dans le 
cadre de la Fête de la Tulipe, deux 
de ses réalisations colorées: une 
fresque le long du Club nautique 
ainsi qu’une sculpture au bord du 
lac.

I L’art en «live»
Loin des expositions classiques et 
statiques, celui qui se fait appeler 
«l’original» préfère les œuvres 
vivantes. Il est ainsi venu réaliser 
sa première installation le week-
end dernier, sous les yeux du 
public qui a pu découvrir, après le 
passage des bombes de peinture, 
une fresque longue de plusieurs 
mètres parsemée de bonshommes 

colorés. Les mêmes sujets se 
trouvent aussi à taille réelle à 
quelques pas, sous forme d’une 
sculpture montée dans l’herbe. 
La modification de cette seconde 
œuvre devait avoir lieu hier à 
l’occasion du vernissage. L’artiste 
a remplacé le cœur des amoureux 
par... une tulipe. M.V.

Le projet de l’original 

Alors que la Fête de 
la Tulipe commence, 
l’artiste Nicolas Bamert 
investit le Parc de l’In-
dépendance pour y 
exposer ses oeuvres 
étonnantes.

La sculpture «Duality». Vanolli

Contrôle qualité

 C’est le Rotary Club  
qui a demandé à 
créer cette fleur 

(...) Combattre la 
maladie avec des 
tulipes, c’est une 

jolie histoire
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